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Nous applaudissons ä la formation de cette nouvelle
Society qui vient combler une lacune importante, et nous
ne doutons pas qu'elle ne prenne une rapide et serieuse
extension.

Societe genevoise de Photographie.

Stance du 24 octobre 1889.

Presidence de M. H.-C. Nerdinger, president.

Nouveaux membres repus: MM. Jules Darier-Rey, Geneve.
» Henri Darier »

» David Paecard »

L'assemblee passe ensuite aux communications annon-
cees sur l'ordre du jour.

M. E. Sautter presente ä la Societe quatre cliches obte-

nus sur plaques Lumiere rapides, developpes au moyen de

quatre ddveloppateurs differents.
Ces plaques ont repu, au moyen du nouvel appareil

fabrique par M. Fran^ais, exactement la meme exposition,
et M. Sautter a tenu compte du temps nbcessaire pour le

developpement complet de chaque cliche.
11 a constate que la plaque traitdc au moyen de l'icono-

gene, exigeait une immersion dans le bain de 10 minutes.
La plaque soumise ä l'hydroquinone, bain neuf, s'est

trouvde developpee au bout de 7 minutes.
Un developpement ä l'acide pyrogallique melange a du

suliite de soude et additionne de quelques gouttes de

carbonate de potasse, a donne en 4 minutes un beau cliche de

nuance noir bleu ; toutefois, ce developpement souvent re-
commande, demande quelques precautions dans le lavage,
si l'on veut eviter des soulbvements de la gelatine, qui peu-
vent entrainer la perte totale du cliche.
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Enfin, la quatrifeme plaque soumise ä un developpement

compose d'hydroquinone additionne d'un peu d'acide pyro-
gallique, a fourni ä l'opörateur, dans le mCme laps de temps,
(4 minutes), un cliche vigoureux et brillant, parfaitement
bien venu dans tous ses details, et ayant une teinte brü-

nätre, qui peut s'attenuer ou disparaitre entidrement, si on
le desire, au moyen d'un bain d'alun et d'acide citrique.

iVl. Sautter, qui revient d'un voyage en Algerie, a deve-

loppb, au moyen de cette formule, tous ses clichbs instanta-

nes, et a obtenu de tres bons rbsultats en rbalisant une
economic de temps considerable.

Le meme developpement lui a donnb une entiere
satisfaction pour des clichbs obtenus au moyen de l'bclair magnb-
sique. Les bpreuves de ces cliches sont soumisesälaSoeiete.

M. Sautter donne la formule de ce developpement, qu'il
tient de M. Clavier, photographe, ä Setii. 11 ajoute qu'en
Algerie, gräce ä la chaleur, le developpement d'une plaque
instantanee n'a jamais dure plus de trois minutes.

iVl. Sautter repete ce qu'il a dit en commenyant, qu'il ne
fait campagne contre aueun des developpements actuelle-
ment en faveur, mais que faisant uniquement des photographies

instantanees, et souvent en assez grand nombre dans

une seule journee, il a bte appele ä chercher s'il ne pourrait
pas trouver un revelateur qui, tout en agissant plus rapide-
ment, lui lournit des cliches aussi beaux et aussi harmo-
nieux que ceux que l'on obtient avec les developpateurs en

vogue depuis un an.
Formule:

N° 1. Eau
Sulfite de soude
llydroquinone

150 C. C.
25 Gr.

5 Cr.
Acide citrique

N° 2. Eau 1000
180

Traces

Carbonate de soude
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Pour faire le bain, prendre 10 c, p. du N° 1 et 50 c. e. du
N° 2; ajouter un paquet de 0 Gr. 25 d'acide pyrogallique en

poudre. Mölanger avec soin.
M. E. Sautter presente ensuite k la Societe le Cosmopolite

de M. Franpais. Get appareihest un kinegraphe periec-
tionne qui paratt reunir d'excellentes qualites.

M. E. Nydegger expose 1a chambre Victoria, qui pos-
shde un viseur et un magasin de 30 plaques 6 V2 X 10;
l'objectif et l'obturateur sont rapides et de bonne marque.

M. Ch. Rauser presente deux obturateurs nouveaux.
Le premier se met en lieu et place du diaphragme. La
rapidite maximum est tres gründe. Pour la vitesse moin-
dre, on place au - dessus de l'instrument une sorte de

tourniquet ä ailettes qui enraie le mouvement cn faisant
Toffice de regulateur. Le »rand avantage de ce petit ap-
pareil est d'etre fort leger et de tenir ppu de place. L'au-
tre obturateur, de construction anglaise, est plus massif.

11 consiste en un corps surmonte d'un tube en cui-

vre, dans lequel fonctionne un ressort faisant monter
et descendre la lame obturatrice.

La Societd procede ensuite ä la discussion de plu-
sieurs questions administratives, sur lesquelles il y aura
ä revenir. J. H.

Experiences photographiques' sur la penetration
de la lumifcre dans la mer.

L'article de M. Forel sur ses experiences dans le lac
renferme une phrase que Ton pourrait mal interpreter.
M. Asper n'a pas trouve la limite de penetration de la lu-

miere, dans les lacs de la Suisse, corame on le croirait en

lisant cette phrase, vu qu'ä 140 metres de profondeur, la
plus grande qu'il ait atteinte, il y avait encore du jour. Du
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